
16  ème   dimanche du temps ordinaire  
Paulx, Bourgneuf.

« Maître, que dois-je faire pour avoir en héritage la vie éternelle ? »
C’est la question qu’on posait à Jésus dans l’évangile la semaine dernière.
Et on peut dire que l’évangile répond à cette question en deux temps. La
semaine dernière, avec la parabole du bon samaritain, Jésus nous appelait
à aimer le prochain, et à nous laisser aimer comme le prochain de Jésus.
Aujourd'hui,  nous  avons  l’autre  partie  de  la  réponse à  cette  question,
c’est l’appel à aimer Dieu en accueillant Jésus dans notre maison.

Oui, vivre, aujourd'hui comme dans l’éternité, c’est vivre avec Jésus,
c’est accueillir  Jésus dans  notre cœur,  c’est  vivre  en communion avec
Jésus.  Mais  comment  accueillir  Jésus  véritablement ?  La  réponse  est
toute simple. Il s’agit d’écouter Jésus, pour répondre à ses appels.

Regardons : deux femmes accueillent Jésus dans leur maison. L’une,
Marthe, semble se dévouer pleinement pour Jésus. Et elle se fait presque
rabrouer. L’autre, Marie, semble oublier le service si important de cet
invité présent chez elles. Et Jésus la présente comme celle qui a choisi la
meilleure part.  Pourquoi ?  Pourquoi  cette différence de traitement qui
peut sembler si injuste ! La réponse nous est donnée par la réponse du
docteur  de  la  Loi  à  Jésus  la  semaine  dernière.  En  citant  le  premier
commandement de l’amour de Dieu, ce docteur de la Loi sous-entend ce
qui précède et qui fait partie de la prière d’un juif chaque jour : « Écoute,
Israël, le Seigneur notre Dieu est le Dieu UN »

Vous avez entendu ! Quel est le premier commandement ? Ce n’est
pas  seulement  « Tu  aimeras ».  Non,  le  premier  commandement,  c’est
« Écoute ».  Le premier commandement que Dieu nous donne pour vivre
avec lui, pour vivre en lui, c’est d’écouter, pour prendre un chemin d’unité,
de communion, de réconciliation, comme Dieu est UN dans l’amour.

C’est pour cela que Jésus peut dire à chacun d’entre nous comme il
le disait à Marthe : « Tu te donnes du souci et tu t’agites pour bien des
choses. Une seule est nécessaire »

Une  seule  chose  est  nécessaire,  d’écouter.  D’écouter  pour  aimer
comme  il  le  faut.  Non  pas  chercher  à  en  faire  toujours  plus  pour
correspondre à mes rêves. Mais écouter. Écouter Dieu dans la prière :
est-ce que je veille à prendre du temps pour me poser chaque jour afin de
méditer un passage d’évangile, de laisser ce passage entrer en résonance



avec ma vie, mon expérience, mes désirs profonds. Est-ce que dans ce
temps de prière, je veille à remettre mes soucis, mes sentiments, mes
besoins,  mes désirs  entre les mains de Dieu,  pour  ne pas vouloir  tout
porter seul ? Et n’oublions pas que l’écoute de Dieu nous conduit aussi à
l’écoute de l’ensemble de l’Église, temple de l’Esprit Saint, témoin fidèle
de la foi qui nous a été transmise par les apôtres.

Écouter Dieu, mais aussi écouter le monde qui m’entoure. Marthe ne
demande pas à Jésus comment il désire être accueilli. Alors qu’Abraham
laissait à ses invités la place d’une réponse libre. Abraham est dans un
accueil  de  l’autre qui  lui  permet d’accueillir  Dieu  sous son toit,  et  qui
ouvre la porte à la venue d’un enfant. Écouter l’autre, c’est refuser de
tout maîtriser, afin de chercher ensemble le bon chemin, le chemin ajusté
à chacun. Peut-être que ce temps d’été pourrait être l’occasion d’essayer
d’écouter un peu plus ceux qui nous entourent, notamment en famille. Mais
aussi  d’écouter la  nature dans  sa  beauté et ses blessures.  Comme dit
notre pape, écouter conjointement le cri des pauvres et le cri de la Terre.

Écouter Dieu et le monde. Mais aussi m’écouter moi-même, non pas
mon orgueil  ou mes jalousies,  mais mes besoins profonds.  Si le second
commandement  est :  « Tu aimeras  ton  prochain  comme toi-même »,  ça
veut dire que je ne peux aimer mon prochain si je ne veille pas à prendre
soin de moi-même, de mon corps, de mon esprit, de mon âme !

Alors, est ce que je prends le temps d’écouter ce que mon corps
peut  me dire  comme besoins  d’équilibre ?  Mais  aussi  les  soifs  de  mon
esprit, qui a aussi besoin d’être nourri. Lire des livres nourrissants venant
de grands auteurs, ou écouter la beauté d’une belle musique, ou le chant
d’un oiseau, contempler un beau paysage ou de l’art, ça fait aussi partie du
soin à prendre de nous-mêmes ! Sans compter les soifs de mon âme, qui a
soif de Dieu lui-même !

Cette  écoute  de  Dieu,  du  monde  et  de  moi-même  ne  sera  pas
toujours facile à vivre. Abraham se dévoue pour ses invités alors qu’il est
en convalescence de la circoncision qu’il a reçue le matin même. Saint Paul
aussi dit bien que sa mission reçue du Christ l’amène à supporter ce qui
reste à souffrir des épreuves du Christ. Non, écouter Dieu ne sera jamais
un chemin facile, car c’est toujours pour nous un décentrement. Mais c’est
le chemin pour grandir en communion avec les autres et avec moi-même au
travers  de  Dieu.  Alors  que Dieu nous  aide  à  reprendre sans  cesse  ce
chemin. Amen


